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AVEC LE projet de la
tenue du Sommet
extraordinaire de l'Union
Africaine sur la sécurité
maritime à Lomé, plu-
sieurs chantiers de réfec-
tion ou de rénovation de
notre réseau routier ont
été ouverts, surtout à
Lomé la Capitale.

Depuis Novembre 2015
à ce jour, on peut consta-
ter des voies bloquées et
des travaux s'y déroulant.
Une bonne initiative cer-
tes à louer. Mais il faut au
même moment insister sur
le sérieux des entreprises
BTP à qui ces chantiers
ont été confiés. C'est le
lieu de les inciter, de les
inviter à accélérer les tra-
vaux et tenir surtout dans
le délai.

Une chose est de refaire
les routes. Mais une autre
est de bien les refaire.
C'est là justement où le
commun des mortels aura
le loisir et le plaisir de
juger de la compétence et
du sérieux  des entreprises
responsables de ces tra-
vaux.

Il en va de l'intérêt et de
l'image de notre pays.
C'est simple.

Crédo TETTEH

EDITO
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de la ville avant
le 15 octobre 
prochain
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Bonjour 2016 !
CETTE ANNÉE 2016 doit

apporter Santé, Bonheur,
Prospérité et Joie dans les cœurs
des togolais, des autres africains et
de tous les citoyens du monde, mais
hélas, les vœux de bonne et heu-
reuse année nouvelle ne sont que
des vœux pieux, car, pas un seul
instant, le destin des hommes et des
femmes de cette planète, ne nous
laisse aucun répit, et sur aucun des
cinq continents… Cette année
nouvelle 2016 n'a pas dérogé à ce
qu'on peut appeler la Malédiction
Humaine…qui est un mixage de
rires et de pleurs, de joie et de tri-
stesse…

Si les iraniens se réjouissent de la
levée des sanctions du monde libre,
intervenue en ce début d'année
(avec la restitution de trente
milliards de dollars à leur pays), si
les américains se réjouissent de la
libération de 4 ou 5 de leurs ressor-
tissants incarcérés en Iran (les ira-
niens se réjouissent aussi de la libé-
ration de sept de leurs ressortissants
prisonniers aux USA), si les
Taïwanais et taïwanaises se réjouis-
sent de l'élection de Madame Tsai
Ing-Wen à la tête du pays, avec
56,12 %, si les anglais se réjouissent
de la prouesse des dirigeants de la
municipalité de LONDRES , qui
leur ont offert un méga festival
impressionnant de Lumières… il
n'en n'est pas ainsi du reste du
monde ! 

A Djakarta (en Indonésie), à
Ouagadougou (Burkina Faso), à
Mogadishu (Somalie), à Kidal
(Mali), au Nigéria, en Irak, en Syrie,
etc., c'est la désolation ! Ceux qui
croient que tuer et blesser leurs sem-
blables est un sport, sèment la mort
sans retenue… Les 15 premiers
jours de l'année 2016 on vu un tor-
rent de sang se déverser dans les
pays cités plus haut et ailleurs. La
mode est de laver la tête à un
homme ou à une femme, enfants ou
adultes, et de lui faire croire qu'en se
faisant exploser , et en causant la
mort de plusieurs de leurs sembla-
bles, ils iront au Paradis, où les
attendent sept vierges ( pour les
hommes), sept jeunes hommes virils
(pour les femmes) et des tonnes de
chocolats et de bonbons pour les
enfants ! Et on tue ! Même si on ne
trouve pas un plat d'Eba

(pinon=farine de manioc bouillie
avec de l'huile, repas préféré des
nigérians de BOKO HARAM) à
manger par jour, on exhibe fière-
ment son kalachnikov avec une ban-
doulière pleine de munitions, le tout
pouvant coûter un million de francs
CFA !...

Au Togo, heureusement, nous ne
connaissons pas ces tristes sorts, en
ce début d'année 2016 ! Le pays est
solide, calme, et tout le monde
vaque à ses occupation et ceux qui
veulent travailler travaillent et ne
crèvent pas de faim (75 % de nos
terres sont libres de toutes cultures,
et il faut être con et oisif pour mou-
rir de faim au Togo !)… Mais la vie
est un choix, et chaque togolais peut
se faire entuber par n'importe quel
politicien,  n'importe quel faux pas-
teur, n'importe quel charlatan ou
vendeur d'illusions, et c'est aussi
cela la démocratie ! On peut choisir
de ne manger qu'une boule d'akassa
par jour, c'est aussi cela la liberté !...

L'actualité au Togo, en ce début
d'année 2016, ce sont  " les
Réussites DIASPORA ", initiées par
le Ministre Dussey des Affaires
Etrangères, le débat sur les élections
locales, le vote du budget 2016, la
prochaine conférence sur la Sécurité
Maritime…

Des Togolais de la diaspora qui
forcent l'admiration par leur travail,
leur parcours professionnel, et leur
aura à l'étranger et au Togo. Ces
méritants ont pour noms :

- Professeur Kodjo Agbossou,
directeur d'une école d'ingénierie de
l'université Québec 3-Rivière ;

- Dr  Yves Vimegnon, spécialiste
dans l'ingénierie de Technologie
interfonctionnelle de données cli-
niques, aux USA ;

- Benjamin Agoli, producteur
d'un whisky de qualité, au pays du
bon whisky, en Ecosse, Royaume-
Uni ;

- Claude Grunitzky, co-fondateur
du groupe Trace TV, rédacteur en
chef de True Magasines (France-
USA) ;

- Association " Milenovissi ",
dirigés par M. Koffi Toulabo, actif
dans le domaine de la Santé, de la
Protection sociale, de la Culture et
de l'Education ;

- Mable Agbodan, fondatrice de
MCA, un cabinet d'architecture bri-
tannique et qui s'installe aussi au

Togo depuis 2015…
- Dr Tiatou Souho, chercheur en

Sciences  biomédicales, spécialisé
en microbiologie, virologie et biolo-
gie moléculaire au Maroc…

Aussi incroyable que vrai, ces 6
hommes et la seule femme ont sus-
cité la jalousie des crétins de la
République, aussi bien au sein de la
diaspora que des togolais de l'inté-
rieur !

Ces Togolais, dont certains ont
vu naître Faure Gnassingbé, ont su
monnayer leur exil volontaire ou
forcé, pour se hisser au firmament,
et tout le monde devait être fier
d'eux, en attendant  de voir  la cuvée
2017  de nos  têtes bien faites…

Tous ceux qui ne sont pas
contents de cette initiative heureuse
du chef de notre diplomatie n'ont
qu'à se suicider, parce qu'ils sont
indignes d'être togolais !   

Ce qui a focalisé l'attention des
togolais en ce début d'année, c'est
aussi l'attaque terroriste de
Ouagadougou, qui a fait une trentai-
ne de morts et des dizaines de bles-
sés. Faure Gnassingbé, Barak
OBAMA, François Hollande,
Alassane Ouattara, IBK, Idriss
Déby et le Président nigérien, ainsi
que le Président Buhari du Nigéria,
se sont investi à fond et ont ouvert
une  " Open Line ", une ligne de
communication permanente, pen-
dant les jours qui ont suivi l'attaque,
surtout que tous les terroristes ne
sont pas arrêtés. Des forces améri-
caines, françaises et africaines ont
participé à la neutralisation des ter-
roristes, au grand soulagement de
Rock Christian Marc Kabore… Ici

encore, les crétins de la République
togolaise  ont  ânonné des jours
durant sur ce problème qu'ils ne
maîtrisent pas…

Sur les réformes et les élections
locales, ce n'est pas le Président qui
fait les réformes, mais les élus du
Peuple, c'est-à dire, les Députés et
les Sénateurs, si le Sénat existe.
Pour le moment, au Togo, le rôle du
Sénat est assumé provisoirement
par l'Assemblée nationale (voir
Constitution). Un projet de loi est
proposé par le gouvernement, les
députés de l'opposition ou les dépu-
tés de la majorité, et c'est au
Parlement que cela se joue, et pas
dans la rue, ni dans les journaux !
Le rôle du Président  consiste à pro-
mulguer ou à refuser de promulguer
une loi déjà votée par le Parlement.
Ici encore les crétins de la
République ne comprennent rien à
rien ! Pauvre d'eux !

Cette année 2016, il est possible
que les locales aient lieu au Togo,
mais en étant réaliste, disons que
l'année 2017 serait plus  propice, à
cause de la préparation et des textes
réglementaires à étoffer, que plu-
sieurs leaders de l'opposition ne
maîtrisent même pas !

La grande échéance  et l'heure de
vérité seront les législatives de 2018
!… Ou l'opposition a mûri et a ren-
versé la tendance, pour avoir une
majorité absolue au Parlement, ou
elle va  disparaître irrémédiable-
ment des écrans radars et laissera de
vrais politiciens jouer…

Dr David IHOU, Consultant 
en Géopolitique et Stratégie

Sécuritaire

Réclamez tous les mardis 
votre hebdomadaire 

‘’Le Médium’’
dans les kiosques et chez

vos marchands de journaux. 
Prochaine parution 

le mardi 09 Févier 2016

Dr David IHOU

Libre opinion :

Rendez vous tous les samedis
soir au RReessttaauurraanntt   --   BBaarr
RRDDVV  2200//2200 sur la route

de Cacaveli.
Entrée  libre et gratuite !

Ambiance Orchestre
live - Animation 

RDV20/20 à Cacavéli, Lomé.



3Politique
LE MÉDIUM 
N° 0205 DU 02 AU 08 FÉVRIER 2016

Zozo
SORTIE DE LAMISS-TOGO :
INAUGURATION D'UNE MINI-ADDUC-
TION D'EAU À KPOMÉ-AKADJAMÉ
ET DON DE VIVRES À UNE ONG À
DALAVÉ
Mlle Gaelle Akou Yayra Adzoh, Miss-Togo
2015, a inauguré ce samedi une mini-adduction
d'eau à Kpomé-Akadjamé dans la préfecture du
Zio (environ 55 Km nord-ouest de Lomé). Elle
a également fait don de vivres à l'Ong
"Orphelinats Apprentis d'Afrique" (OAA) à
Dalavé, a constaté une journaliste de l'Agence
Savoir News.
Elle avait à ses côtés la Marraine des Miss
Togo, l'honorable Marguerite Adjoa Sewoah-
Lawson ainsi que quelques membres du comité
national Miss Togo.
Cette activité s'inscrit dans le cadre du projet
social "Entrepreneuriat des femmes démunies"
de Mlle Adzoh, réalisé grâce à l'appui financier
des partenaires.
Le don est composé de sacs de riz, de cartons
de tomates en boite, de bidons d'huile, de
papiers hygiéniques et de savons.
Pour Mlle Adzoh, c'est difficile de vivre sans
ses parents à ses côtés : "raison pour laquelle
ma délégation et moi avons fait le déplacement
avec ces quelques lots de  vivres pour venir en
aide à ces enfants orphelins qui forment déjà
une famille dans cet orphelinat".
"Je vous prierais de vous aider mutuellement
comme des frères et sœurs d'une même famille,
de bien travailler et d'écouter les conseils de vos
encadreurs, afin de bien réussir vos études pour
devenir des acteurs clés du développement de
notre pays" a-t-elle prodigué aux enfants (...)
A l'inauguration, de la mini-adduction d'eau,
Mlle Adzoh a invité les parents à mettre l'accent
sur la scolarisation des filles, car l'instruction de
la femme contribue énormément à la réduction
de la pauvreté : "Éduquer une femme, c'est édu-
quer toute une nation. La seule manière à vous
de me remercier pour ce précieux cadeau, est
d'en prendre bien soin".
Pour M. Nicodème Dzossou-Mawuli (Président
du Comité de Développement à la Base/CDB),
l'accès à l'eau potable par les populations de la
localité, est le problème majeur auquel la popu-
lation est confrontée.
"Mais avec la réhabilitation d'un forage en
panne en une mini-adduction d'eau, nous pour-
rions désormais nous approvisionner aisément
en eau potable", a-t-il souligné, remerciant Miss
Togo pour ses efforts.
"Nous vous promettons d'en faire un bon usage
pour le bien-être de la population" a-t-il promis.
@Savoir News

ECONOMIE: LE CHOCOLAT TOGO-
LAIS À L'HONNEUR AU 3ÈME SALON
DU CHOCOLAT DE BRUXELLES DU 5
AU 7 FÉVRIER
Le chocolat togolais sera à l'honneur au 3ème
salon du chocolat de Bruxelles (Belgique),
prévu du 5 au 7 février, a annoncé ce vendredi à
la presse, M. Anselme Gouthon, Secrétaire
général du comité de coordination de la filière
café-cacao.
Étaient présents à cette conférence M. Kueku-
Banka Johnson Directeur du Centre Togolais
des Expositions et Foires (CETEF) ainsi que les
responsables de la coopérative Chocotogo , qui
s'illustre dans la fabrication de chocolat au
Togo.Invité d'honneur à cette exposition, le
Togo aura à présenter du +chocolat made In
Togo+.
"Atravers ce salon, nous allons démontrer notre
expertise en fabrication du chocolat et les talents
africains. Notre structure produit un chocolat
authentique et naturel. Chocotogo a reçu le pre-
mier prix d'innovation des jeunes entrepreneurs
agroalimentaires de la Terra Madre en Italie", a
souligné Eric Agbokou, promoteur de
Chocotogo.
Pour M. Johnson,  cette invitation est d'une
importance capitale, parce que le Togo ne se
trouve pas parmi les grands pays producteurs de
cacao, mais il produit un chocolat spécifique,
granuleux qui ne se fond pas à la température :
"Ce secteur regorge des atouts, c'est l'une des
raisons pour lesquelles les organisateurs de cette
rencontre internationale ont invité le Togo pour
faire voir au reste du monde, son expertise"...
@Savoir News

lemedium2013@yahoo.fr

De notre envoyé spécial, 
Crédo TETTEH

LE CHEF de l'Etat togolais
Faure Gnassingbé a été reçu le
jeudi  28 janvier dernier au Vatican
par le Pape François. A la tête
d'une forte délégation, Faure
Gnassingbé arrivé à l' l'Etat de la
Cité du Vatican à 10H00 (Heure
locale), fut conduit sous bonne
escorte par "La Colonne des
Gentilshommes du Pape" avant
d'être personnellement reçu cinq
minutes plus tard par le Pape. Un
séjour au Vatican qui lui  a permis
également de rendre visite à la
Communauté Saint Egidio et de se
recueillir sur les tombes des Saints
Jean Paul II, et Jean XXIII,
respectivement Saints patron et co-
patron du Togo .

TABLEAU 1 : Retrouvailles
entre Faure et François 

Un entretien privé entre les deux
hommes s'est déroulé dans la

Bibliothèque du Pape en présence du
Préfet Pontifical, Son excellence
Georg Ganswain.

Après ce moment d'intense com-
munion entre le Pape François et
Faure Gnassingbé, qui aura duré une
quinzaine de minutes, place à la pré-
sentation de la délégation présiden-
tielle togolaise au souverain pontife
par le Chef de l'Etat en personne.

Faure Gnassingbé et le Pape se
sont ensuite échangés les présents en
souvenir de cette visite officielle.

Pour le Chef de l'Etat togolais,
c'est l'occasion d'attirer l'attention du
Pape François sur les questions de
pauvreté et d'immigration en lui
offrant une jolie toile expressive de
l'artiste plasticien togolais Sallah.

Le Pape très sensible au symbo-
lisme du cadeau du président togo-
lais, lui a en retour offert une
médaille représentant saint Martin
de Tours (317-397), cet officier

romain vénéré en Europe pour sa
charité envers les démunis.

TABLEAU 2 : Faure
Gnassingbé  et le Secrétaire d'Etat
du Saint Siège

Après l'audience avec le Pape
François, le président Faure
Gnassingbé s'est  ensuite entretenu
avec le Secrétaire d'Etat du Saint
Siège, le Cardinal Pietro Parolin en
présence du ministre togolais des
Affaires Etrangères Robert Dussey.

Il était question des rapports entre
l'Etat de la Cité du Vatican et le
Togo. Considéré comme le "Premier
Ministre" de l'Etat de la Cité du
Vatican, le Secrétaire d'Etat du Saint
Siège est le Chargé des Affaires poli-
tiques et diplomatiques, et représen-
te le Souverain pontife, dans les rap-
ports avec les Etats et les autres
sujets de droit international, pour les
relations diplomatiques et les
conclusions de traité.

TABLEAU 3 : L'hommage et la

reconnaissance de Faure
Gnassingbé à la Communauté
Saint 

En marge donc de sa visite offi-
cielle au Vatican jeudi, le Chef de
l'Etat togolais Faure Gnassingbé
s'est rendu ensemble avec sa déléga-
tion au siège de la Communauté
Saint Egidio au quartier Trastevere.

C'est Marco Impagliazzo le
Président de cette Communauté sur-
nommée +La petite ONU de
Trastevere+ qui a  personnellement
reçu la délégation togolaise.

"Le président Faure Gnassingbé
est effectivement un vieil ami de la
communauté de Sant'Egidio. Une
amitié qui est née dans les moments
difficiles pour le Togo", a affirmé
dans une interview à la presse
M.Marco Impagliazzo.

Ce dernier s'est également réjoui
de la signature de l'accord de siège
récemment à Lomé entre sa

Communauté et le Togo: "C'est
d'ailleurs le meilleur accord que
Sant'Egidio a signé".

Avec la signature de cet accord de
siège, cette communauté -- créée en
1968 et active dans l'évangélisation
et la charité à Rome et dans plus de
70 pays -- entend être plus active au
Togo pour lutter contre la pauvreté et
combattre les extrémismes.

"Dans ce bâtiment, se sont nouées
certaines choses qui sont méconnues
des Togolais et qui ont ouvert la voie
au succès du dialogue politique. Au
moment où toutes les perspectives
semblaient bloquées, la
Communauté avait très discrètement
pris langue avec les autorités togo-
laises de l'époque et avec les forces
de l'opposition, notamment l'UFC
pour essayer d'entamer un rappro-
chement. Sant'Egidio a joué un rôle
important à un moment de la vie
politique de notre pays, quelques
mois, quelques semaines avant le
décès du président Gnassingbé
Eyadema. Puis le dialogue s'est noué
avec Gilchrist Olympio au fur et à
mesure des rencontres sous ma pré-
sidence. Ma visite en ce jour est
donc un hommage et un devoir de
reconnaissance à cette formidable
Communauté", a précisé Faure
Gnassingbé.

Rappelons que la Communauté
Saint Egidio est à l'origine du rap-
prochement entre l'ancien président
Gnassingbé Eyadema et son princi-
pal opposant Gilchrist Olympio au
début des années 2000, puis du dia-
logue poursuivi par Faure
Gnassingbé dès 2006. Avec une
expertise poussée en négociations de
paix, la Communauté Saint Egidio
dont la mission première demeure
son engagement auprès des pauvres
et des exclus,  regarde le Togo
aujourd'hui avec beaucoup d'espé-
rance et de confiance dans le futur.

TABLEAU 4 : Faure

Gnassingbé à une messe d'action
de grâce le vendredi à la basilique
Saint Pierre

Dans la  matinée du vendredi 29
janvier Faure Gnassingbé a assisté  à
une messe d'action de grâce à la
basilique Saint-Pierre, une immense
crypte contenant non seulement des
chapelles dédiées à différents saints,
mais aussi des tombes de rois, de rei-
nes et de papes à partir du Xe siècle.

Faure Gnassingbé avait à ses
côtés, Pitang Tchalla, Conseiller à la
communication à la présidence.
Certains membres de la délégation
togolaise ont également assisté à
cette messe, dite par Mgr Ballong.
Une douzaine de prêtres togolais de
la fraternité des prêtres et religieuses
et religieux togolais en Italie étaient
également à l'autel pour cette célé-
bration eucharistique.

A la fin de la messe, le président
de la République s'est recueilli sur
les tombes des Saints Jean Paul II, et
Jean XXIII, respectivement Saints
patron et co-patron du Togo.

Précisons  ici que c'est le Pape
Jean XXIII qui a nommé Mgr
Dosseh Casimir Anyron 1er arche-
vêque togolais (décédé en avril 2014
à l'âge de 89 ans). Il avait envoyé un
message de félicitation à la nation
togolaise (le 13 avril 1960) deux

semaines avant l'indépendance du
Togo.

Quant à Jean Paul II, il avait par-
couru 129 pays dont le Togo en août
1985 où il a ordonné 11 prêtres au
Palais des congrès de Kara. Le
séjour du Pape a également été mar-
qué par un arbre planté dans la cour
du grand séminaire à Hedzranawoé
(Lomé).

Rappelons que la dernière visite
du Chef de l'Etat togolais au Pape
François remonte en 2013. Il avait
participé à la messe inaugurale du
pontificat du Successeur de Benoît
XVI. 

FAURE AU VATICAN EN 4 TABLEAUX :

Solide poignée de mains entre Faure Gnassingbé (g) et le Pape François (dt)

Tête à tête entre Faure Gnassingbé (dt) et le Pape François (g)

Faure Gnassingbé (dt) s’entretenant avec le président de la Communauté Saint’Egidio

Faure Gnassingbé (dt) s’entreteannt avec le cardianl Robert Sarah (g), ancien
archevêque de Conakry et proche collaborateur du Pape François

Communion entre le président Faure Gnassingbé et le Pape François 
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REMISE DE DIPLÔMES À 143 PROFESSION-
NELS ÉTHIOPIENS ET RWANDAIS DE L'A-
VIATION PAR LE CENTRE DE FORMATION
D'ETHIOPIAN AIRLINES
Le Centre de formation d'Ethiopian Airlines, membre
à part entière de l'OACI TRAINAIR Plus
(l'Organisation de l'Aviation Civile Internationale) et
autorisée par l'AITA(Association Internationale du
Transport Aérien) comme centre mondial de forma-
tion, a procédé à la remise de diplôme de 14 pilotes, 53
techniciens en aéronautique, 38 agents commerciaux et
38 personnels de cabine, lors d'une cérémonie qui s'est
tenue au siège d'Ethiopian Airlines, le lundi 25 janvier
2016.
Neuf pilotes stagiaires du Rwanda, dont trois femmes,
ont pris part à cette cérémonie de remise de diplômes.
TewoldeGebremariam, le P-dg du groupe Ethiopian a
déclaré : " Ethiopian Airlines croit dans le potentiel de
l'aviation africaine et se positionne, de façon straté-
gique, pour former la jeunesse africaine aux normes
des nouvelles technologie et des compétences de poin-
te de l'aviation pour leur permettre de s'approprier, de
gérer et d'exploiter leur propre compagnie aérienne
afin de garantir une industrie de l'aviation sûre, sécuri-
sée et économiquement fiable, respectant les normes
mondiales. En cohérence avec cette pensée stratégique,
nous sommes très heureux de faire du Centre de for-
mation d'Ethiopian une école d'excellence sur le conti-
nent avec une capacité suffisante pour former plus de 4
000 professionnels de l'aviation africaine chaque
année. Aujourd'hui, nous avons parmi nous neuf pilo-
tes du Rwanda, rassemblés ici avec leurs frères et
sœurs Ethiopiens à la cérémonie de remise des diplô-
mes ".
Le Centre de formation d'Ethiopian est sur la bonne
voie pour devenir l'un des sept centres de profit
d'Ethiopian, comme indiqué dans sa Vision 2025. Le
Centre est déjà le premier centre de formation dans le
domaine de l'aviation en Afrique, et vise à accroître sa
capacité d'accueil de 4 000 stagiaires annuels.
Historiquement, le Centre a conservé un pourcentage
raisonnable de sa capacité pour les stagiaires d'autres
pays africains qui contribuent à la croissance de l'in-
dustrie de l'aviation sur le continent.
Le Centre de formation d'Ethiopian a achevé la cons-
truction de plusieurs nouveaux bâtiments dans le cadre
de son programme d'expansion. Les nouveaux bâti-
ments sont une cafétéria, une école de formation com-
merciale et d'équipage de cabine, un auditorium, une
école de formation à la maintenance et une école de
formation des pilotes. Le Centre s'est également doté
de nouveaux simulateurs de porte pour la formation
des personnels de cabinepour tous les typesd'avionsde
la flotte d'Ethiopianetun simulateur complet d'évacua-
tion d'urgence de cabinecombiné àune piscinestandard
pour les procédures de sécurité etd'urgence.

Apropos d'Ethiopian
Ethiopian Airlines (" Ethiopian ") est la compagnie
aérienne ayant la plus forte croissance en Afrique.
Depuis près de 70 ans qu'elle mène ses opérations,
Ethiopian est devenue l'un des principaux transporteurs
aériens du continent, inégalée dans l'efficacité et la
réussite opérationnelle.
Ethiopian se taille la part du lion du réseau de passa-
gers et de fret panafricain, exploitant la flotte la plus
jeune et la plus moderne avec plus de 92 destinations
internationales à travers les cinq continents. La flotte
d'Ethiopian comprend des avions ultra-modernes et
respectueux de l'environnement tels que le Boeing
787, le Boeing 777-300ER, le Boeing 777-200LR, le
Boeing 777-200 Freighter et le Bombardier Q-400 à
double cabine. En fait, Ethiopian est la première com-
pagnie aérienne en Afrique à posséder et exploiter ces
avions.
Ethiopian est en train de dérouler actuellement un plan
stratégique sur 15 ans appelé Vision 2025, qui la verra
devenir le premier groupe d'aviation en Afrique avec
sept centres d'affaires : Ethiopian national et régional ;
Ethiopian Passagers internationaux ; Ethiopian Fret ;
EthiopianMRO ; le Centre de Formation Ethiopian ; le
Service Traiteur Aérien d'Ethiopian; Ethiopian Services
au Sol. Ethiopian est une compagnie aérienne maintes
fois primée et qui a enregistré une croissance moyenne
de 25 % au cours des sept dernières années.
Pour plus d'informations sur ce communiqué de pres-
se, merci de contacter :
Mrs. Hanna Atnafu, Responsable Communication
InstitutionnelleEthiopian Airlines
Tel: (251-1) 517-89-07/656/165/913/529 / publicrela-
tions@ethiopianairlines.com
www.ethiopianairlines.com/www.facebook.com/ethio-
pianairlines/www.twitter.com/flyethiopian.

LE SOMMET extraordinaire de
l'Union africaine (UA), sur la sécu-
rité maritime et le développement en
Afrique tant annoncé se tiendra
finalement le 15 octobre prochain à
Lomé. Ainsi en ont décidé les chefs
d'Etat et de gouvernement lors du
26ème sommet à Addis-Abeba.

"Le sommet sur la sécurité, la
sûreté maritime et le développement
de Lomé se tiendra le 15 octobre
2016. C'est la décision N°6 prise ce
dimanche à l'unanimité par les chefs
d'Etats et de Gouvernement de
l'UA", a déclaré M. Dussey depuis
Addis-Abeba.

"Les choses se précisent mainte-
nant avec cette nouvelle date qui
donne plus de temps au Togo de pré-
parer le Projet de la Charte sur la
Sécurité et la sûreté maritime en
Afrique", a-t-il souligné, 

Initialement prévu pour novembre

dernier, ce sommet a été reporté, en
raison du retard accusé dans les tra-
vaux de rénovation de l'Hôtel 2
Février, devant abriter les assises.

D'autres sources indiquent que le
report de la date de tenue dudit
Sommet est essentiellement dû au
calendrier chargé des Chefs d'Etats
mais aussi au plan local  à un besoin
d'ouverture et d'essai de l'Hôtel
Radisson Blu 2 février.

Un report qui vient à point nommé
en ce sens qu'il permettra une bonne
et heureuse finition des travaux de

réfection des routes entrepris depuis
plusieurs mois. Une opportunité
aussi de finir les travaux du nouvel
aérogare de Lomé, un joyau qui ser-
vira de  passage obligé aux 4.500
invités attendus au Sommet sur la
Sécurité maritime. Un Sommet rap-
pelons le, qui a pour objectif de défi-
nir une stratégie commune de lutte
contre l'insécurité maritime en
Afrique et promouvoir l'économie
bleue marine.

Le grand enjeu de cette rencontre
: l'adoption de la charte de Lomé.
Une fois adoptée dans la capitale
togolaise, cette charte sera soumise
au Conseil de sécurité de l'ONU.  

En attendant donc la tenue de ce
Sommet en Octobre prochain dans la
capitale togolaise, signalons l'élec-
tion du Togo lors du 26 ème Sommet
de l'Union Africaine des 30 et 31 jan-
vier derniers à Addis Ababa comme
membre du Conseil de Sécurité et
Paix (CSP) de l'UA pour un mandat
de deux ans. C'est la deuxième fois
que le Togo siégera au sein de cet
organe.

Pour le Ministre des Affaires
étrangères, Robert Dussey. le Togo

s'engage à remplir ses obligations en
contribuant à la promotion et au
maintien de la paix et de la sécurité
en Afrique, à participer aux efforts de
règlement des conflits et à soutenir
les initiatives régionales pour le
règlement des conflits.

'' Le Togo s'est  toujours montré
prêt à contribuer, sous l'égide  de
l'UA et de l'ONU, à participer aux
opérations de maintien de la paix. Il a
été le premier pays à envoyer des
troupes au Mali, sa présence au sein
de l'ONUCI en Côte d'Ivoire date du
début de la crise. Nous avons égale-
ment un contingent au Darfour. C'est
dire qu'en matière de protection de la
paix, le Togo est loin d'être inactif'' a
dit Robert Dussey

Le chef de la diplomatie togolaise
a relevé que  le chef de l'Etat a main-
tes fois rappelé son engagement à
combattre le terrorisme par tous les
moyens. Il préconise une coopération
plus active avec les pays africains et
la communauté internationale. 

Parallèlement, il faut s'interroger
sur les raisons de cette montée extré-
miste souvent liée à la pauvreté et au
sentiment de certains jeunes qui ne
voient pas d'avenir. '' 

Au sein du CPS, notre mission
consistera d'abord à tenter de prendre
les bonnes mesures pour anéantir les
réseaux terroristes, mais aussi à faire
en sorte que la lutte contre la pauvre-
té soit une priorité de l'organisation
car tout est lié'' a indiqué Robert
Dussey

Le CSP est l'organe de l'Union
africaine chargé de faire exécuter les
décisions de l'Union. Le Conseil est
composé de 15 membres, dont cinq
sont élus pour un mandat de trois
ans, et dix pour un mandat de 2 ans.

Crédo TETTEH

Le 15 octobre prochain à Lomé :

Sommet sur la Sécurité maritime 

Le Président Faure Gnassingbé (1er sur la première rangée) lors des travaux

Photo de famille des chesf d’Etat et de Gouvernement présents au Sommet 

LE BILAN de 2015 en matière de
criminalité fait froid dans le dos.  De
mémoire de togolais, il y a bien
longtemps que le Togo a connu 62
braquages, 173 vols à mains armées
et 535 cambriolages. Ajoutés à cela,
30 vols de voiture, 519 vols avec
effraction, 7.257 vols de motos opé-
rés par 78 groupements de malfai-
teurs. La région maritime a enregis-
tré le plus fort taux de criminalité
(55%). Selon le Ministre de la sécu-
rité et de la protection civile,  le der-
nier trimestre de l'année 2015 a été
particulièrement éprouvant pour les
populations.

Le ministre de la Sécurité et de la
Protection civile pointe du doigt  l'é-
largissement des délinquants des pri-
sons pour expliquer la recrudescence
de ces actes de criminalité qui ont
pris de l'ampleur. 

" La poussée exponentielle de la
délinquance dans la région maritime
et surtout à Lomé a suscité beaucoup
d'interrogations au sein de la popula-
tion  où les voies se sont élevées à
plusieurs reprises pour décrier, à tort
ou à raison, l'inefficacité des services
de sécurité. Sans prendre ces cris de
cœur de la population comme des cri-
tiques stériles, il est important de rap-
peler que la protection des personnes
et des biens sur toute l'étendue du ter-

ritoire national est une fonction réga-
lienne de l'Etat ", a indiqué Yark
Damehane.

Pour faire face à la criminalité, le
ministère de la Sécurité et de la pro-
tection civile a promis mettre les
bouchées doubles pour garantir une
protection  efficiente et maximale
aux personnes et à leurs biens.

En ce qui concerne  les accidents
de la route, les services de police et
de gendarmerie ont enregistré l'année
dernière  2.851 cas d'accidents dont
473 morts, soit 39 morts par mois et
3.871 blessés, soit 322 blessés par
mois. 

'' Néanmoins, l'année 2015 a été
moins meurtrière que les cinq (5)
dernières années'' a dit le ministre des
infrastructures et des transports
Ninsao Gnofam qui a ajouté que
l'Etat continue de faire de " grands
efforts " pour améliorer l'état des
routes au Togo. " D'ailleurs, nous
avons constaté que l'état de la route
n'est plus en premier le responsable
des accidents de la route. Ces pertes
sont l'œuvre de l'homme ", a-t-il fait
remarquer.

Pour les deux (2) représentants du
gouvernement, la sécurité ne doit
plus être l'apanage des corps habillés
seuls. C'est une affaire de tous, aussi
bien du transporteur  que de la popu-
lation entière. L'accent sera mis selon

eux sur le contrôle sensibilisé mais si
cela ne marche pas, les forces de l'or-
dre et de sécurité feront usage de
répression. 

Mettre les Zed à contribution
A une réunion des conducteurs de

Taxi-Moto, ces derniers  ont pris la
résolution de s'engager auprès des
forces de l'ordre pour faire régner la

sécurité sur le territoire même dans
les maillons les plus reculés du pays. 

C'est à l'occasion d'un atelier de
formation sur la partition du conduc-
teur de taxi moto dans la sécurisation
de la population organisé  le 26 jan-
vier 2016 à Lomé car  les multiples
meetings sur la sécurisation de la
population n'ont pas réussi à réduire

SECURITE/CRIMINALITE : 
Yark Damehane promet une lutte sans merci
contre les groupements de malfaiteurs

Suite à la page 5
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“Nous pensons que le changement arrivera tout seul
lorsque les mentalités des populations auront changé.”

Zozo
LES CADRES DU PARTI UNIR EXPRI-
MENT LEUR RECONNAISSANCE AUX
POPULATIONS DE KPENDJAL
Les cadres du parti Union pour la République
(UNIR) de la préfecture de Kpendjal (550 km
au Nord de Lomé) ont présenté samedi dernier
dans la matinée à Mandouri, leurs vœux aux
populations  et remercié celles-ci pour le score
de 89% réalisé par leur candidat Faure
Gnassingbé lors des présidentielles d'avril 2015
dans cette zone.
En signe de reconnaissance, le ministre Kolani
Gourdigou, l'honorable ARZUMANatchadja,
le 4ème vice président de l'Assemblée nationale
Dr Baritsé, ont au nom du président Faure
Gnassingbé,  remis ces dons aux populations.
Ils sont essentiellement composés de matériels
didactique, de manuels scolaires destinés aux
écoles de la préfecture.
Ils n'ont pas oublié les centres hospitaliers de
cette préfecture. Trois tricycles sont allés aux
unités de soins périphériques (USP) et aux cent-
res médicaux sociaux  (CMS) des trois circons-
criptions électorales de Kpendjal en vue de faci-
liter les évacuations des malades compte tenu
de l'état calamiteux des pistes dans la région.
Les bénéficiaires ont salué l'initiative et réitéré
leur soutien " indéfectible à la politique de déve-
loppement du président Faure Gnassingbé ".
©Afreepress

JEAN-PIERRE FABRE, BIENTÔT EN
TOURNÉE NATIONALE AVEC SON
TITRE DE CHEF DE FILE DE L'OPPO-
SITION
Le président national de l'Alliance nationale
pour le changement (ANC, opposition), Jean-
Pierre Fabre commence une tournée nationale
bientôt.
Au cours de cette tournée, première de l'année
2016,  le leader de l'ANC, consacré officielle-
ment comme chef de file de l'opposition par le
décret d'application du statut de l'opposition pris
en conseil des ministres du 25 janvier dernier,
va dire aux populations togolaises ce qu'il fera
de ce nouveau titre.
Réagissant au lendemain de l'adoption de ce
décret, M. Fabre a expressément fait savoir qu'il
compte profiter de ce titre qui fait de lui un pré-
sident d'institution de la République, à atteindre
l'alternance politique.
" Il est temps que le chef de l'Etat mettre en
œuvre les réformes politiques, qu'il pose des
actes qui corrigent certaines choses, notamment
les réformes, les élections locales ", avait-il
lancé. Jean-Pierre Fabre va exercer ce titre de
chef de file de l'opposition jusqu'en 2018, année
de la fin du mandat de la nouvelle législature
mise en place lors des élections législatives du
25 juillet 2013.
© Afreepress

BADGE DE L'OTR : LES COMMIS-
SIONNAIRES EN DOUANES NON
AGRÉÉS ENTERRENT
LAHACHE DE GUERRE
Le Collectif des syndicats des transitaires non
agréés du Togo, un regroupement de plus de
8.000 commissionnaires en douanes non agréés
qui, depuis le 4 janvier, a démarré des mouve-
ments d'humeur contre l'entrée en vigueur du
badge instauré par l'Office togolais des recettes
(OTR), ont suspendu leur grève le jeudi derneir
et appelle les transitaires  à reprendre le travail.
Et pour cause, les parties, à savoir les autorités
des douanes togolaises, l'Union des profession-
nels agréés en douanes (UPRAD) et les com-
missionnaires en douanes non agréés ont trouvé
un terraind'entente. C'est ce que le collectif sus-
cité a rapporté à la presse ce jeudi.
" Les difficultés que nous avons posées ont été
prises en charge et progressivement, elles seront
réglées. La meilleure façon, c'est de commencer
par travailler avec les moyens de bord afin de
savoir où il y a des difficultés, où il n'y en a pas
et on va les régler étape par étape jusqu'à l'amé-
lioration des conditions ", a indiqué Yawo
Gabriel Aziawor, porte-parole dudit collectif.
© Afreepress 

Bonjour M. Fulbert ATISSO.
Vous venez de dédicacer un nouvel
ouvrage qui parle du problème
togolais. Pouvez-vous nous en dire
un peu plus ?   

Le livre que nous venons de dédi-
cacer aujourd'hui à Brother Home est
le 3eme d'une série de livres que j'ai
écrit sur le Togo et qui consiste à
réfléchir pour savoir exactement ce
qui se passe au Togo. Voilà un pays
qui plus de 50 ans n'a pas connu d'al-
ternance. Voilà un pays où toutes les
tentatives qui ont été faites pour le
remettre dans le bon sens, pour faire
la réconciliation, n'ont pas abouti et
nous sommes parvenus à la conclu-
sion qu'il existe un mal. Ce mal ;
nous le dissocions de la formulation
qui consiste à dire que : " le Togo va
mal ". Le Togo va mal, c'est plutôt
l'échec des politiques publiques, c'est
plutôt l'échec de la gouvernance
depuis quelques années. 

Mais là, nous disons qu'il existe
un mal togolais. Et le mal togolais à
notre avis, c'est le fait que la poli-
tique togolaise soit restée enfermée
dans un face à face entre les nationa-
listes et les progrès depuis la période
de la décolonisation jusqu'à ce jour,
il y a un enfermement de la politique
dans les deux doctrines. 

D'abord il y a le nationalisme qui
était le courant qui à l'époque colo-
niale, revendiquait l'indépendance
immédiate et les progrès qui vou-
laient que le Togo reste encore dans
le giron de la France et que l'indé-
pendance advienne plus tard. 

Donc après les indépendances en
1960, ce face à face a continué.
Après le 5 octobre où le peuple s'est
soulevé pour exiger un autre Togo, le
face à face a continué jusqu'à ce jour.
Nous sommes parvenus à la conclu-
sion dans le livre que nous avons
sorti que le mal togolais, c'est le fait
que la vie politique togolaise soit
l'objet d'une dispute permanente
entre les deux doctrines, la doctrine
des nationalistes et la doctrine des
progressistes. 

Quelles solutions préconisez-
vous pour résoudre ce problème ? 

La solution que nous préconisons
c'est d'extirper la vie politique de ce
face à face entre les nationalistes et
les progressistes. C'est en cela que
nous disons que d'autres courants
politiques doivent proposer un nou-
vel idéal. Une autre voie, une voie
qui sorte la politique de ce face à face
entre les nationalistes et les progrès
et leurs héritiers. Il faut donc absolu-
ment sortir la politique togolaise de
ce face à face. 

Pour nous, du côté de l'opposition
togolaise, nous proposons l'émergen-
ce de nouveaux courants qui s'affran-
chissent de ce vieux  face à face et du
côté du parti au pouvoir, il faut éga-
lement que des courants sortent de là
pour refuser l'idéal de la conserva-
tion du pouvoir. 

L'idéal de la peur qui est nourrie
dans ce camp et qui mène à ce que
l'on dise que le pouvoir ne bougera
pas parce que si le pouvoir bouge, ce

sont les héritiers des nationalistes qui
viendraient le prendre. Nous disons
que c'est le croisement de ces deux
courants de pensée qui va former en
réalité le vrai courant politique qui
va concourir à l'émergence d'une
véritable réconciliation. 

Deuxième solution que nous
avons préconisée, c'est le fait que le
Togo devrait tendre vers une seule et
même histoire parce que chaque cou-
rant doctrinaire a son histoire. Les
nationalistes ont leur histoire, une
histoire idyllique et les progrès ont
leur histoire, une histoire falsifiée.
Donc le Togo doit aller vers une
seule et même histoire où les héros
seront communs à tout le monde, où
les hauts faits de l'histoire seront
acceptés par tous, où les grandes
dates seront acceptées par tout le
monde. 

Il faut un travail pour faire accep-
ter par tout le monde, une histoire
commune au Togo. 

Pensez-vous que ce nouveau
courant de pensée est la bienvenue
au moment où la classe politique
parle de réformes institutionnelles
et constitutionnelles ? 

Les réformes politiques relèvent
des revendications immédiates. Mais
nous nous sommes dans une
réflexion à long terme qui est axée
sur l'éducation. Nous pensons qu'il
faut changer les mentalités des popu-

lations pour que le Togo puisse chan-
ger.  Nous pensons que le change-
ment arrivera tout seul lorsque les
mentalités des populations auront
changé. C'est d'ailleurs la raison pour
laquelle notre parti politique qui s'ap-
pelle " Le Togo Autrement " veut
incarner cette troisième voie, c'est-à-
dire ce nouvel idéal politique, ce
nouveau projet qui va consister à dire
aux Togolais que la politique doit
sortir de cet engrenage entre les héri-
tiers des nationalistes et des progrès
pour aller vers un idéal plutôt de
réconciliation et de paix. 

A quel public  votre livre s'adres-
se-t-il ? 

Le livre s'adresse d'abord aux
hommes politiques. A cette conféren-
ce de dédicace j'ai invité presque tout
le gratin, malheureusement beau-
coup n'ont pas cru bon de devoir
venir. Mais nous sommes samedi et
les gens ont des engagements. Le
débat va continuer. 

Le livre s'adresse en seconde posi-
tion aux intellectuels et aux histo-
riens qui doivent le dépouiller, le
fouiller pour le compléter parce que
nous n'avons pas la prétention de dire
que nous avons mené une réflexion
exhaustive, la réflexion n'est pas
finie, elle continue. Et en dernière
position, le livre s'adresse aux popu-
lations. Si elles ne peuvent pas l'a-
cheter et le lire, nous irons vers elles
pour faire une vulgarisation de son
contenu. Donc, finalement le livre
s'adresse à tout le public togolais, à
tout le monde. 

Pendant la période de la lutte pour
les indépendances, les nationalistes
étaient incarnés par le CUT (Le
Comité de l'Unité Togolaise) et les
progrès par le PTP (le Parti togolais
du Progrès). Et après, les partis ont
été interdits au Togo, mais les natio-
nalistes se sont toujours organisés
pour revenir au pouvoir et donc
après, l'UFC a repris le flambeau du
nationalisme et a incarné ce courant
jusqu'à l'accord RPT-UFC où le
flambeau a été transmis à l'ANC. 

Mais ce ne sont pas des sigles qui
sont en question ici. C'est une doctri-
ne, c'est une façon de voir la poli-
tique togolaise qui est en question.
Ce sont des symboles qui sont en
question, ce sont des revendications
qui sont en question. 

Le livre préconise que nous nous
séparions de ces deux doctrines qui
ont infesté la vie politique togolaise
jusqu'à présent.

Source : ©Afreepress

Fulbert Sassou Atisso

Interview de Fulbert S. ATISSO, journaliste, écrivain et homme politique togolais: 

FULBERT SASSOU Atisso est journaliste, écrivain et homme poli-
tique togolais. L'homme vient de mettre sur le marché, un nouveau livre
qui étudie en profondeur le mal togolais. " Le mal togolais, quelle solu-
tion ? ". C'est le titre de l'ouvrage qu'il a présenté au public samedi à
Brother Home à Lomé. Une sortie couplée avec la rentrée politique du
parti " Le Togo autrement " de l'écrivain. 

Quel est l'origine du problème togolais et que faire pour le résoudre ?
Voilà le fil d'Ariane  qui a mené le président du parti " Le Togo
Autrement" vers la dénonciation du face à face instauré depuis les
années d'indépendance par les héritiers des nationalistes " Ablodè " et
des progrès. Ce livre de 227 pages, préconise pour sortir de cet affronte-
ment, l'émergence d'un nouveau courant politique. 

En marge de cette présentation, l'écrivain s'est adonné à un exercice
de question-réponse avec le reporter de l'Agence de presse Afreepress. 

l'insécurité qui d'ailleurs  gagne du
terrain dans le pays et dont les ''
Zémidjan'' en font souvent les frais.

'' Les conducteurs de taxi moto
représentent une part non négligea-
ble de la population active du Togo.
Ils desservent tous les recoins de la
capitale et des grandes villes ainsi
que les contrées les plus reculés du
pays. Quand ils ne sont pas victimes
d'accident, ils se font parfois agres-
ser. En effet, des malfrats se font pas-
ser pour des clients et les agressent
impunément. Parfois, ils y laissent
leurs vies en succombant à leurs
agresseurs. Au mieux, ils s'échappent
et ont la vie sauve'', dit Yark
Damehane

Ces différents facteurs d'insécuri-
té ont motivé les conducteurs de taxi
moto à réfléchir sur leur propre sécu-
rité et à celle de leurs clients. Ainsi,
envisagent-ils  le port d'une tenue de

travail, un blouson de couleur bleu-
ciel numéroté. Cette démarche per-
met d'éviter la fuite en cas d'accident
et de pouvoir mettre en place une tra-
çabilité efficace des conducteurs de
Taxi Moto. Le gouvernement togo-

lais s'est engagé à participer active-
ment à la sécurisation de ce corps de
métier qui reste le moyen de déplace-
ment le plus utilisé par la population.

Koudjoukabalo 
avec Léandie (stagiaire)

SECURITE/CRIMINALITE : 
Yark Damehane promet une lutte sans merci
contre les groupements de malfaiteurs

Col Yark Damehame, ministre de la Sécurité et de la Protection Civile

Suite de la page 4
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INVENTEURS, CHERCHEURS,
UNIVERSITAIRES, CADRES DES
ADMINISTRATIONS PUBLIQUES
ET PRIVÉES ET DES OPÉRA-
TEURS ÉCONOMIQUES S'APPRO-
PRIENT LE SYSTÈME DE LAPRO-
PRIÉTÉ INDUSTRIELLE AU TOGO
Une trentaine d'inventeurs, chercheurs,
universitaires et cadres des administrations
publiques et privées et des opérateurs éco-
nomiques sont en travaux national d'infor-
mation et de sensibilisation sur le système
de la propriété industrielle au Togo
(INPIT).
Ouverts par le Directeur de cabinet du
ministre du commerce, de l'industrie, de la
promotion du secteur privé et du tourisme,
Lamboni Douti, ces travaux ont reçu l'ap-
pui technique et financier du
Gouvernement togolais et de
l'Organisation africaine de la propriété
intellectuelle (OAPI).
Pendant deux (2) jours, il sera question de
cerner les aspects généraux de la propriété
intellectuelle, de mieux appréhender la
protection des titres de la propriété indus-
trielle, de prendre la mesure de la lutte
contre la contrefaçon et la concurrence
déloyale et d'échanger avec les conféren-
ciers afin d'en tirer le maximum de profit
des connaissances et expériences qui leurs
seront présentées.
" La place de la propriété industrielle dans
la valorisation de la recherche est primor-
diale et incontournable pour le développe-
ment économique et social de tout pays.
En effet, les avantages comparatifs des
nations reposent moins sur l'existence de
ressources naturelles et d'une main d'œuv-
re bon marché que sur la capacité d'inno-
vation et de compatibilité dans le domaine
de la connaissance ", a déclaré le représen-
tant du ministère du commerce.
© Afreepress

LALUTTE CONTRE LE BLANCHI-
MENT D'ARGENT ET LE FINAN-
CEMENT DES CAPITAUX PRIS EN
COMPTE PAR UN CREUSET :
ARCOBEF
La Cellule nationale de traitement des
informations financières du Togo (CEN-
TIF) a tenu ce jeudi à Lomé, une
Assemblée générale constitutive couplé
avec le lancement officiel des activités de
l'Association des responsables conformité
des banques et établissements financiers
du Togo (ARCOBEF-Togo), a constaté
sur place un reporter de l'Agence de presse
Afreepress.
L'objectif visé par cette initiative est de
créer un cadre de coopération actif pour
des échanges d'informations et de partage
d'expériences sur les questions de confor-
mité, en particulier sur les typologies de
blanchiment de capitaux et de financement
du terrorisme en vue de renforcer la lutte
contre la criminalité financière.
Selon Tchaa Bignossi Aquiteme, président
du CENTIF, cette idée est nourrie par l'in-
vitation pressante lancée en début de l'an-
née 2014 par le Directeur général du
Groupe intergouvernemental d'action cont-
re le blanchiment d'argent en Afrique de
l'Ouest (GIABA). " Les réactions, quelque
peu mitigées au départ, ont par la suite été
très positives.
L'adhésion et le soutien que nous avons
manifestés à cette idée portent ses fruits
aujourd'hui avec cette cérémonie. C'est la
preuve de l'intérêt que nous accordons à la
lutte contre le blanchiment des capitaux et
le financement du terrorisme ", a-t-il ajou-
té.
L'association qui vient d'être créée n'est
pas une structure corporative pour défend-
re les intérêts d'un groupe, a-t-il rappelé  à
l'ouverture des activités tout en précisant
que " c'est plutôt un outil de travail qu'il
faudrait avoir la sagesse d'exploiter, ce
n'est qu'à cette condition qu'il donnera la
pleine efficacité attendue ".
© Afreepress

Zozo
L'ATC demande au Gouvernement de publier les
comptes de la Participation des Eperviers a la CAN 2013

SOCIETE/SPORT : 

LES COMPTES de la participa-
tion du Togo à la CAN 2013 promis
par l'ex Premier Ministre Arthème
Ahoomey-Zunu n'ont toujours pas
été faits malgré les appels incessants
de la société civile. L'Association
Togolaise des Consommateurs (ATC)
est revenue à la charge en invitant le
nouveau Premier Ministre, Komi
Sélom Klassou à le faire par respect
pour les togolais.

Dans une correspondance adressé à
la Primature, l'association des
consommateurs a indiqué que c'est
par le biais d'un décret présidentiel du
11 Décembre 2012, qu'il a été créée
dans le cadre des préparatifs de la par-
ticipation des éperviers à la Coupe
d'Afrique des Nations (CAN) 2013,
trois Comités dont : le Comite ad' hoc
de supervision, le Comite d'organisa-
tion et le Comite pour la mobilisation
des fonds. 

'' A l'époque, diverses actions de
marketing avaient demandé aux
Togolais de contribuer à la mobilisa-
tion des fonds afin de doter l'équipe
nationale de moyens suffisants pour
sa participation à la CAN 2013. Pour
cela, des cotisations, dons, actions de
sponsoring, prélèvements sur les
coûts de certains services et produits
de consommation ont été enclenchés à

l'endroit de la population'' a dit
Agouta Aladjou, le secretaire général
de l'ATC.

Les différentes commissions mises
en place par le Gouvernement étaient
supervisées par Monsieur le Premier
Ministre en personne. Ce qui consti-
tuait pour les togolais un gage sérieux
de crédibilité, rappelle dans son com-
muniqué l'ATC.

'' Il  avait été à promis à l'époque au
sommet de l'Etat,  qu'un compte rendu
moral et financier serait fait fidèle-
ment à la population après cette CAN
et c'est dans ce sens que dans la foulée
deux cabinets ont été commis pour
certifier l'exactitude des rapports
avant leur publication'' rappelle non
sans amertume Agouta Aladjou qui
indique que  malgré les multiples
interpellations des uns et des autres
pour que les comptes sur la participa-
tion des éperviers à la Coupe
d'Afrique des Nations 2013 soient éta-
blis, aucune réaction officielle jusqu' à
ce jour n'a été enregistrée.

'' C'est un silence coupable au
niveau des autorités qui n'honore pas
notre pays parce que nous disons que
si nous sommes dans un pays qui est
gouverné, où il y a des lois et des tex-
tes, un pays où on parle de gouvernan-
ce, de la lutte contre la corruption,
l'association n'avait pas besoin d'inter-

peller  les autorités pour que les
comptes de la CAN 2013 soient faits''
a déploré le secrétaire Général de
l'ATC

L'Association Togolaise des
Consommateurs (ATC) déclare donc
que le refus au sommet de l'Etat de
rendre compte de la gestion de ces
fonds peut être interprété à un manque
de considération ou de respect à l'en-
droit des citoyens Togolais. Ces der-
niers en tant que contribuables,
demandent tout simplement à ce que
leur droit à l'information sur la gestion
de ce fonds soit respecté.

'' il est inexplicable voire incom-
préhensible pour le commun des

citoyens, qu'un mutisme total soit
entretenu sur cette affaire par les auto-
rités. C'est pourquoi par le courrier ref
020/CCAN/ATC/16 en date du
22/01/2016 l'ATC a demandé au
Premier Ministre d'instruire les struc-
tures concernées pour ce compte
rendu'' a dit Agouta Aladjou. 

L'ATC lance donc un appel au
Gouvernement à œuvrer pour la pra-
tique d'une bonne gouvernance et
d'une gestion transparente de la chose
publique afin que les comptes de la
gestion des fonds mobilisés pour la
CAN 2013 soient faits une fois pour
toute.

Koudjoukabalo

Agouta Aladjou, SG de l’ATC

LE FILM " les avalés du
grand bleu " du jeune réalisa-
teur togolais Maxime Tchincoun
a été présenté à l'institut français
de Lomé le vendredi le 29 janvier
en présence des premiers respon-
sable de l'institut et des amou-
reux du cinéma.

" Les avalés du grand bleu " est
un court métrage émouvant  de 26
minutes qui aborde l'immigration
clandestine à travers l'histoire
d'une enseignante et de son élève,
qui tous deux sont restés sans les
nouvelles de leurs proches parents
partis en Europe en pirogue.

Selon le réalisateur, c'est à la
fin de ses études que l'idée lui est
venue ;" je dirai que c'est depuis
2012 que l'idée a germé, je dis
souvent que ce film est un exerci-
ce d'application. 

Ce film est fait pour, dans un
premier temps rendre hommage à
tous ceux qui meurent en mer et
dans un second temps intéresser
les élèves à l'analyse de l'actualité
parce que nous partons du princi-
pe que pour refonder  notre socié-
té, il va falloir discuter de certains
sujet épineux avec la couche la

plus jeune ;histoire de les préparer
psychologiquement des défis à
relever ", va-t-il laissé entendre.

Dix mille euros, tel est le bud-
get qui a servi à la réalisation de ce
film qui a déjà fait le tour de cer-
taines capitales africaine et lui a
permis de gagner des prix comme
le 1er prix en fiction, et le prix de
la  meilleure interprétation fémini-
ne CLAP IVOIR 2012 , le Prix de
l'UEMOA de l'intégration africai-
ne  dans la Catégorie court métra-
ge  à FESPACO en 2015 .

Dodo ABALO

Culture/ cinéma :

Pari réussi pour Maxime Tchincoun

Maxime Tchincoun
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